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Hamilton, le principal rédacteur de la Constitution amé- Le Bureau de l'Union Allet n'a eu qu'à s'applaudir
ricaine; un de ses oncles a été président des Etats-Unis d'avoir renfermé ea un volume les écrits sur le Syllabus
en 1845. Lorsque la guerre de sécession éclata, la fa- dont Mgr Pinsonneauît avait bien voulu gratifier le
millé Polk, qui était du côté des Etats du Sud, y prit
une-part très active; trente-quatre de ses membres s'en- Bulletin, nous espérons qu'il en sera de même pour cet
gagèrent, et plusieurs d'entre eux se firent remarquer ouvrage d'une autre plume sur la Souveraineté tempo.
par l'éclat de leurs services. relie.

" Ce sont 1- des titres d'honneur qui peuvent être cités
même devant le nom de Charette.

" En bénissant l'union de l'ancien colonel des zouaves le 29 aoùt, le comte de Caserte, frère de François Il,
pontificaux avec miss Antoinette Polk, l'Eglhse, pour roi de Naples, accomplissant un vou qu'il avait fait
laquelle M. de Charette a si glorieusement combattu, durant la dernière guerre d'Espagne, a offert à Notre-
ouvrira d'une main maternelle ses trésors de gràce à Dame-de-Lourdes sa glorieuse épée et un magnifique os-
deux âmes vaillantes qui puiseront désormais à la méme tensoir en vermeil.
source l'esprit de dévouement et de foi.

" Nous ne nous permettrons de parler de miss Antoi-
nette Polk que pour retracer un fait qui la peint tout en-
tière et où l'héroïsme du dévouement apparaît comme AGEN, 25 octobre.-M. Edouard de Cazenove de Pra-
un indice de la destinée qui devait l'appeler à devenir la dine vient d'être cruellement éprouvé. Sa vénérable
compagne d'un héros.

"Pendant la guerre de sécessiou, au plus fort de la
lutte, seule avec sa mère, dans une ville occupée par de soixante-dix ans.
les 'roupes de l'Union, elle entend des généraux en- L'ancien député de Lot-et-Garonne l'avait quittée, il y
nemis parler d'une surprise qu'ils devaient tenter le a trois jours, pour aller reprendre auprès de Mgr le
lendemain matin contre les sudistes campés dans les comte de Chambord son poste d'honneur. C'est à Paris
environs. La jeune Antoinette, à peine âgé de qua- q une dépêche lui apprit, au moment de son départ, la
torze ans, comprend la gravité de la situation et l'im- a
minence du danger que court son père, un des prin-
cipaux chefs du corps d'armée menacé. Sans hésiter assez à temps pour lui fermer les yeux.
un instant, elle monte à cheval, et, franchissant au La famille de Gazenove est en vénération dans le pays.
galop tous les avant-postes, elle ne s'arrête que devantson On se rappelle avec émotion l'héroïsme de ses membres:
père, qu'elle sauve ainsi avec l'armée du Sud. Edouard de Cazenove, survivant par miracle à une

"Il n'y a point place pour la louange lorsqu'il suffit
de raconter. Mais le récit de ce trait de courage et de
piété filiale devait accompagner nos voux pour le bon- comte de fouillée, et son beau-frère, M. de Vertamon,
heur d'un' des plus nobles champions des grandes causes trouvèrent l.mort.
qui nous sont chères.

"Nous célébrons aujourd'hui l'anniversaire de la ba-
taille de Mentana. Ce nous est une occasion d'ajouter à Le 6 du courant, on a chanté à Rome, à l'église du S.
ces veux la marque d'une pensée plus intime qui ins-
pirée par l'un des deux futurs êpoux, devient digne d'être
agréée par l'autre. Choisir ce jour, qui fut tout à la fois née, un service solennel pour le secours des âmes de mi-
une espérance et une gloire, pour réunir leurs noms litaires pontificaux défunts.
dans un même hommage. n'es -e pas dire tout ce que
nous sentons?

Nous saisissons l'occasion pour offrir d'avance à notre
bien aimé chef, nos félicitations et nos voux les plus
ardents.

Sous l'entête si modeste de "petites nouvelles," nous
avons à donner aujourd'hui à nos lecteurs une nouvelle
importante : un de nos amis, déjà bien connu du public
canadien par ses écrits, vient de mettre sur le métier un
travail sérieux et considérable sur la "Souveraineté tem-
porelle du Pape ;" déjà la préface de cet ouvrage nous
est parvenue ; nous ne pouvous dans le présent numéro
trouver place pour ce premier article de notre bienveil-
lant et distingué collaborateur, mais nous commencerons
sans faute au prochain numéro, promettant de réserver
sur tous nos numéros subséquents la place d'honneur
pour la suite du travail.

De plus, cumme cette étude sur le Pouvoir temporel
rentre en première ligne dans le programme de notre
journal, et qu'un. des principaux buts de l'Union Allet
est de répandre autant que possible la connaissance des
principes catholiques sur le Pouvoir temporel du Pape,
le Bureau a résolu de mettre en brochure tout le travail
lorsque la publication en sera terminée.sur notre Bulletin.

Nous apprenons que notre cher et zélé camarade, N.
Hudon-Beaulieu, reçu à la pratique de la profession
d'avocat aux derniers examens, se propose de quitter
Montréal pour aller exercer la profession à Sorel. Les
Zouaves de Montréal verront avec regret s'éloigner ce
bon ami dont le commerce était si agréable, et le Bureau
de régie, dont il a fait partie pendant plusieurs années,
ressentira d'une manière toute particulière la perte d'un
des membres les plus zélés de notre district. Mais le
vrai zouave sait remplir sa mission partout où il va, et
notre ami Beaulieu est de ceux qui comprennent bien
cette mission et l'accomplissent vaillamment.

Félicitons nos camarades de Sorel de recevoir une si
précieuse recrue et ne soyons pas loux.

NAISSANCES.
- M. Honoré Lincourt, de l'Isle Dupas, ancien Zouave Pontifical,

est devenu père d'un fils le 17 octobre_1877.

MAIAGE.

-Le 10 du courant, à la Cathédrale de Montréal, M. Cyrillé Pro-
teau, ancien Zouave Pontifical, à Delle Mathilda Doré,


